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INSECTES  ET  MALADIES  QUI  NUISENT  AU  JARDIN 
POTAGER— MOYENS  DE  LES  COMBATTRE 

Les  bonnes  pratiques  de  culture  aident  beaucoup  dans  la  lutte  contre  les 
insectes  et  les  maladies;  elles  peuvent  même,  dans  certaines  conditions,  être 
tout  aussi  importantes  que  l'emploi  d'insecticides  ou  de  fongicides  ou  de  tout 
autre  moyen  artificiel  de  répression. 

Ces  bonnes  pratiques  de  culture  sont  l'hygiène  du  jardin,  le  bon  choix  des 
plantes  et  des  semences,  l'alternance  ou  rotation  des  cultures,  la  parfaite  pré- 
paration du  sol  avant  les  semis  ou  la  plantation,  et  les  bonnes  façons  d'entretien. 
L'hygiène  du  jardin  comprend  le  ramassage  et  la  destruction  des  restes  végétaux 
après  que  les  parties  comestibles  de  la  récolte  ont  été  rentrées,  l'enlèvement  des 
déchets  en  automne  ou  au  commencement  du  printemps,  ainsi  que  le  brûlage 
des  terrains  incultes  et  des  plaques  de  mauvaises  herbes  dans  le  voisinage  des 
jardins,  où  beaucoup  d'insectes  et  de  germes  de  maladies  passent  l'hiver  sous 
différentes  phases. 

Les  plantes  chétives,  de  même  que  les  animaux  chétifs,  sont  beaucoup  plus 
sujettes  aux  attaques  des  maladies  et  des  insectes  que  les  plantes  saines.  Il  importe 
donc  de  prendre  tous  les  moyens  utiles  pour  produire  des  plants  sains,  robustes, 
susceptibles  de  faire  une  végétation  rapide  et  vigoureuse,  afin  de  déjouer  l'attaque 
des  insectes  et  des  maladies,  non  seulement  au  printemps,  mais  aussi  pendant 
toute  la  saison  de  végétation.  On  ne  devrait  conserver  pour  la  transplantation 
que  les  plants  les  plus  vigoureux  et  en  stimuler  la  pousse  par  de  bonnes  façons 
d'entretien,  l'emploi  généreux  d'engrais  et  des  éclaircissages  et  sarclages  judicieux. 

On  a  beau  prendre  toutes  les  précautions  nécessaires,  il  y  a  toujours,  pres- 
que tous  les  ans,  certaines  parties  du  jardin  et  certaines  récoltes  qui  sont  attaquées 
par  des  maladies  ou  des  insectes,  et  le  jardinier  est  obligé  d'avoir  recours  à 
l'emploi  d'insecticides  et  de  fongicides  ou  d'autres  moyens  artificiels  de  pro- 
tection. Pour  être  en  mesure  d'employer  ces  moyens  de  la  façon  la  plus  efficace, 
il  devrait  apprendre  à  connaître  les  maladies  et  les  insectes,  afin  de  pouvoir  les 
dépister  promptement.  Qu'il  examine  donc  systématiquement  et  avec  la  plus 
grande  attention  les  récoltes  en  végétation,  d'un  bout  à  l'autre  de  la  saison 
afin  de  pouvoir  reconnaître  à  leurs  premières  phases  les  fléaux  des  jardins.  Il 
est  bien  plus  facile  de  combattre  les  insectes  et  les  maladies  quand  ils  viennent 
de  paraître  que  lorsqu'ils  ont  pris  pied,  et  le  jardinier  devrait  toujours  se  tenir 
prêt,  en  ayant  à  portée  de  sa  main  des  provisions  suffisantes  d'insecticides 
et  de  fongicides  et  un  matériel  de  pulvérisation  et  de  poudrage  en  parfait  état 
de  fonctionnement;  en  un  mot,  il  devrait  toujours  être  prêt,  à  un  moment  donné, 
à  fournir  à  ses  récoltes  toute  la  protection  qu'elles  exigent. 

Pour  plus  amples  renseignements,  s'adresser,  pour  ce  qui  est  des  insectes, 
au  laboratoire  fédéral  d'entomologie  ou  de  phytopathologie  le  plus  près  de  chez 
roi  nu  à  la  Division  de  l'entomologie,  à  Ottawa,  ou,  pour  les  maladies,  à  la 
1  de  botanique  et  de  phytopathologie,  à  Ottawa. 


Publié  par  ordre  de  l'Hon.  J.  G.  Gardiner,  Ministre  de  l'Agriculture,  Ottawa,  1944 
1-44 
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FORMULES  RECOMMANDÉES 

(I  )  Appât  de  son  empoisonné  (pour  vers  gris) 

Son '■ 20    livres 

Vert  de  Paris }    livre 

Eau 2i  gallons 

Mélangez  séparément  les  ingrédients  secs  et  les  ingrédients  liquides.  Mettez-les  ensemble  dans  un 
grand  baquet  et  brassez  parfaitement  avant  d'employer. 

(S)  Bouillie  bordelaise 

Sulfate  de  cuivre 4  livres 

Chaux  hydratée , 4  livres 

Eau 40  gallons 

Faites  dissoudre  le  sulfate  de  cuivre  dans  l'eau.  Ajoutez  la  chaux  hydratée  au  tamis  tout  en  brassant 
vigoureusement  la  solution. 

(Sa)  Bouillie  bourguignonne 

Préparée  de  la  même  façon  que  la  bouillie  bordelaise;  employé»  du  sal  soda  (carbonate  de  soude,  soda 
à  laver)  au  lieu  de  chaux. 

(Sb)  Fongicides  de  cuivre  fixé 

Suivre  les  instructions  du  fabricant. 

(S)  Poudre  pour  cantharides  (Alberto) 

Vert  de  Paris 1  partie 

Derris  1  partie 

Farine  de  blé 10  parties 

(4)  Appât  pour  Jorficule  européenne 

fe"V---v"i 12    Hvres 

Huile  de  pilehard 1    pinte 

Fluosilicate  de  sodium 1    livre 

Mélangez  à  sec  le  fluosilicate  et  le  son,  puis  ajoutez  l'huile  de  poisson  et  brassez  jusqu'à  ce  que  l'huile 
ait  été  complètement  absorbée  par  le  son. 

(5)  Appât  pour  la  chenille  à  toile  de  la  betterave 

Herbages  (chou  gras  ou  toute  autre  herbe  appétissante) 50  livres 

Vert  de  Paris 1  livre 

Hachez  les  herbes  assez  menu  et  humectez  bien  avec  de  l'eau.  Poudrez-les  du  vert  de  Paris,  et  au 
moyen  d'une  fourche,  retrournez-les  plusieurs  fois  pour  que  le  poison  soit  bien  distribué. 

(6)  Solution  de  sublimé  corrosif 

Pour  tuer  les  larves  des  racines,  faites  dissoudre  1  once  de  sublimé  corrosif  dans  10  gallons  d'eau.  Com- 
me cet  insecticide  perd  sa  force  s'il  vient  en  contact  avec  le  métal,  il  faut  le  mélanger  et  le  tenir  dans  un 
récipient  de  bois,  de  verre  ou  de  terre  cuite.     Ne  pas  oublier  que  le  sublimé  est  un  poison  violent. 

(7)  Emulsion  d'huile  lubrifiante 

Huile  lubrifiante 1  gallon 

Couperose  bleue  (sulfate  de  cuivre) 2  onces 

Chaux  hydratée 2  onces 

Eau 1  gaiion 

Versez  l'huile  dans  un  contenant  ou  dans  le  pulvérisateur;  faites  dissoudre  la  couperose  dans  la  moitié 
de  la  quantité  d'eau,  brassez  ta  chaux  hydratée  dans  l'autre  moitié  et  ajoutez  les  deux  solutions  a  l'huile. 
Pompez  le  liquide  sur  lui-même  sous  une  forte  pression  jusqu'à  ce  que  l'huile  soit  parfaitement  émulsifiée. 
Les  quantités  d'émulsion  données  ci-haut  doivent  être  diluées  dans  40  gallons  d'eau.  Agitez  tout  en 
ajoutant  l'eau.  L'huile  doit  avoir  une  pesanteur  spécifique  de  24  à  27  A.P.I.,  une  viscosité  de  100  à  200 
secondes  à  100"  Fahr.,  et  un  résidu  insulfonatable  de  60%  à  90%. 

(8)  Appât  pour  vers  gris  à  dos  rouge 

Son 25  livres 

Hmle.-. , ,- 2  pintes 

t  luosilicate  de  sodium 1  livre 

Se  servàhd'uno  huile  minérale  de  poids  léger  comme  l'huile  lubrifiante  n°  10  ou  n°  20.  Ne  jamais  se 
servir  d  huile  usagée  d'automobile.  Pour  préparer  l'appât,  mélangez  l'huile  et  le  poison  et  brassez  éner- 
giquement.  Incorporez  ensuite  lentement  la  mixture  au  son  jusqu'à  ce  que  toutes  les  particules  de  son 
soient  imbibées.  >» . 


TABLEAUX  DE  DILUTION 

Quantités  de  chaque  poison  d'estomac  à  mélanger  avec  différentes  quantités  d'eau 

pour  les  insectes  broyeurs 


1 

5 

20 

40 

80 

120 

Arséniate  de  plomb 

5-1/5  cuil.  à  thé  rases 

2    on. 

}  liv. 

1  liv. 

2    liv. 

3    liv. 

Arséniate  de  calcium 

2-2/5  c.  à  t.  rases 

H  on. 

iliv. 

îliv. 

ljliv. 

2*  liv. 

1}  c.  à  t.  rase 

1  on. 

iliv. 

1  liv. 

1    liv. 

H  liv. 

Ajoutez  une  quantité  égale  de  chaux  hydratée  au  vert  de  Paris  et  à  l'arséniate  de  chaux. 

Quantités  de  poisons  à  mélanger  à  la  chaux  hydratée  pour  faire  une  poudre  contre 

les  insectes  broyeurs 


1    livre 

5  livres 

10  livres 

50  livres 

100  livres 

2   onces 

10   onces 

li  livre 

61  liv. 

12}  liv. 

1}  once 

7}  onces 

141  onces 

4}  liv. 

9  liv. 

Vert  de  Paris,  1-16 

1   once 

5  onces 

10  onces 

3J  liv. 

61  liv. 

Quantités  de  sulfate  de  nicotine  à  ajouter  à  l'eau  pour  différentes  concentrations  de 
la  pulvérisation  pour  les  insectes  suceurs 


Dilution 

Emj 

1  gallon 

5  gallons 

20  gallons 

40  gallons 

f  chopine  de  sulfate  de  nicotine  par  100 
gallons  d'eau. 

1-1/5  c.  à  t. 
suif,  de 
nie.  1  on. 
savon 

6c.  àt.sul. 

nie.  J  liv. 
savon 

3  onces  de  suif, 
de  nie.  1 
liv.  savon 

6  onces  de  sul. 
de  nie.  2  liv. 
savon 

1  chopine  de  sulfate  de  nicotine  par  100 
Ballons  d'eau. 

1-3/5  c  à  t. 
suif,  de 
nie.  1  on. 
savon 

8c.  à  t.  suif. 
nie.  1  liv. 
savon 

4  onces  de 
suif,  de  nie. 
1  liv.  savon 

8  onces  de  sul. 
de  nie.  2  liv. 
savon 

11  chop.  de  sulfate  de  nicotine  par   100 
gallons  d'eau. 

2-2/5  c.  à  t. 
suif .  de 
nie.  1  on. 
savon 

12  c.  à  t. 
suif,  nie 
1  liv. 
savon 

6oncesdesul. 
de  nie.  1 
liv.  savon 

■  12  onces  de  sul. 
de  nie.  1  liv. 
savon. 

La  quantité  de  nicotine  est  en  onces  liquides.    La  quantité  de  savon  est  en  unités  avoirdupoids. 

Quantité  de  sulfate  de  nicotine  à  ajouter  à  la  chaux  hydratée  pour  faire  des  poudres 
à  2%  et  à  3' ■",'  contre  les  Insectes  suceurs 


Quantité  de  poudre  nécessaire 

5  livres 

25  livres 

50  livres 

100  livres 

Poudre  à  2% 

]  liv.  de 
suif,  de 
nie. 

42  liv.  chaux 
hydratée 

11  liv.  de 
suif,  de 
nie. 

271  Hv. 
chaux 
hydratée 

21  liv.  de 
suif,  de 

nie. 

471  liv. 
chaux 
hydratée 

suif,  de 
nie. 

95  liv. 
chaux 
hydratée 

Poudre  à  3% 

î  liv.  de 
suif  dénie, 
nie. 

4f  liv. 
chaux 

hy<  1  : 

liliv.de 
suif,  dénie 
nie. 

231  Hv. 
chaux 
hydratée 

3}  liv.  de 
suif,  de 
nie. 

461  Uv. 
chaux 
hydratée 

71  liv.  de 
suif,  de 
nie. 

921  liv. 
chaux 
hydratée 

c.  à  t.  signifie  "cuiller  à  thé". 
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